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su accomplir à Portneuf des oeuvres tAlle" que son passaga
en cette paroisse n'y sera jamais oublié. Du reste, à ce point
de vue, la position du curé d'une paroibse récemment fondée
eet avantageuse, puisque tout ou presque tout y eit à crér.
Tant pis pour les curés de paroisses qui existent depuis deux
ou trois siècles, et où rien ne manque dans leur organisation
temporelle ! Ils n'ont plus qu'à faire (les prodiges dans le mi-
nistère (les âmes : c'est là, sans contredit, un rôle qui l'einpor-
te incomparablement sur tous les emplois les plus honorables
au point (le vue humain.

" M. Provancher, m'écrivait un digne Portneuvien, ai été
l'inaugurateur de la musique sacrée dans notre église. " Eneffet, ce fut l'oeuvre des premières années qu'il passa à Port.
neuf. Il s'agissait de faire l'acquisition, non pas encore de
ces belles orgues qui font vibrer. avec les voûtes de nos gran-
des églises, les âmes et les coeurs des fi lèles ravis le leurs
splendides accords, mais seulement d'un moleste harmonium,
destiné à soutenir la voix des chantres de l'humble lutrin. Or,
ce n'est pas tout d'avoir un harmonium, il faut le placer quel-
que part ! On n'allait pas, pour l'installer au jubé, enlever de
là un certain nombre (le ban2s et priver par conséquent la
Fabrique d'une partie, même peu considérable, de ses revenus
annuels. La dette (le l'église ! Il fallait avant tout, payer la
dette de l'église!

V. -A. H.
(A suivre)

LECONS DE MICROBIOLOGIE
Par le Dr J.-A. Couture, Il. V

Les lecteurs du Naturaliste liront peut-être avec intérêt
une ou deux leçons de Microbie, préparées pour mes élèvesd'après le Précis de MM. Thomot et Measselin (Paris, G. Mas-
son, éditeur).
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